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Brexit : la grogne monte de la rue
LONDRES Plus d'un demi-million de personnes ont réclamé un deuxième référendum

Il' Malgré une
mobilisation historique
en faveur d'un second
référendum, Theresa
May refuse toujours
un nouveau vote.
Il' Combien de temps
peut-elle encore
s'accrocher
à son mandat?

LONDRES
DE NOTRE CORRESPONDANTE

Le :.!:j juin dernier, jour du
second anniversaire de la
,:ictoire du Brexit dans les

urnes, plus de 100.000 per-
sonnes avaient défilé à Londres
pour réclamer un second Vote
sur la. sortie du Rawmme-Uni de
l'Union européen'ne. La cam-
pagne en faveur du «people',;
t'ote» (le vote du peuple, NDLR)
menée par un collectif d"llBsoeia-
tions citoyennes créê au prin-
temps avait alors atteint un pre-
mier cap significatif. Samedi,
une nouvelle étape. a été franchie
avec la mobilisation d'environ
700.000 Britanniques et rési~
dents européens du Royaume-
Uni dans les nIes de la capitale.
Aucun chiffre officiel n'est ve-

nu confirmer les estimations des
organL'latellrs de l'événentent. Le
caractère très mobilisateur de la
manifestation eirt cependant in-
contestable. Depuis le défilé
contre l'entrée en guerre du
Royaume-Uni contre l'Irak de
Saddam Hussein en 2003,

Londres n'avait pas vu défiler
une foule aussi compacte, Pour
transporter les manifestants, 150
cars avaient d'ailleurs été affrétés
de tout le pays grâce à des fonds
versés par des personnalités
anti-Brexit du show-hiz et des
médias notamment.
Comme lors des précédentes

manifestations, samedi, Jeremy
Corbyn, le leader du Parti tra-
vailliste, a brillé par son ahsence.

Pour le numéro 1de l'opposition
au gouvernement de Theresa
May, l'organisation d'un n01l-

veau référendum sur II' Brexit
n'est pas la priorité du moment.
En revanche, le maire de
Londres, l'élu Labour Sadiq
Khan, a pris la parole lors du ras-
semblement qui a clôturé l'évé-
nement. « Ce qui est clair à pré-
sent, (''est que les seule..s options
dont dispose la Première mi-
nistre sont 1.t1I mau'vais Bre:t'it et
un Bre;])ü .~ans accord, a déplore
l'édile loudonien. C'est très éloi-
gné de ce qui nous œr'l1it éfé pro-
mi.~ il,lJ G deuœ an.ç et demi. »
Pour la première fois, des re-

présentants des cinq principaux
partis - dont le Parti conserva-

teur de Theresa May - ont pris la
p.1.roie à tour de rôle devant la
foule des militants opposés au
Brexit devant II' Parlement. «Il
11)/ a aucun accord meilleur qUi!
celui que !WILS at!ons déjà ~>, a

lancé Vince Cable, ex-ministre
du Commerce et leader du petit
pal1i libéral-démocrate. «Pe:r-
,~onne na ~I(jté pour le chaos ac-

tuel. La majorité, l'est !WU8 dé-
sormais. Nous pout'Ol1fJ gapler

la bataille! "'. a décla.ré pour sa
part la députée pro-européenne
conservatrice Anna Soubry, mili-
tante anti- Brexit de la pr~mière
heure.
La " First minister" indépen-

dantiste éco&salse, Nicola Stur-
geon, a également donné line ré-
sonance particulière à l'événe-
ment anti-Brexit. Dans un mes-
sage enregistré, la leader du
Sœttish National Party a promis
que les députés de sa formation
voteraient en fuVE'ur d'un nou-
veau réfëœndum si un vote avait
lieu à la Chambre des Com-
munes.

En bout de course
En dépit de cette mobilisation

historique en faveur d'un second
vote, Theresa May reste complè-
tement fennée à l'idée de rappe-
ler les Britanniques aux urnes
une nouvelle fois pour trancher
l'avenir du Royaume-Uni au sein
de l'Union èuropéenne. Mais,
comme le rellUlrque le journal
dominical de gauche The ObSfl'-

t'cr, la cheffe de l'exécutif britan-
nique" ani'ut' en bout de ccmrse,
à lafois dans les néf{ociatioTis du
Bre.t'l:tet en tant que Première
miniBtre ». Dimanche, le mi-
nL"tre du Brexit, Dominic Raab,
a tenté d'ap,liser une énième fois
les Brexiters les plus critiques
envers Theresa Mayen leur pro-
mettant qu'un «bon accQrd»
avec l'UE était «en 'L'ue }} en dé-
pit de l'échec patent du Conseil
européen des 18 et 19 octobre, _
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